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Trois cas de gyna.ndromorph.isme sont décrits ch.ez les espèces de tiques suivan.tes : Rhipicephalus muhsamae 
récolté en République centra.fricaine, R. guilhoni et Amblyomma variegatum provenant du Sénégal. Le pre- 
mier est un spécimen biparti latéral complet, le second, une femelle avec le qua.rt a,rrière droit de caractère mâle 
et le troisième une femelle n,e possèda.nt qu’une faible partie du tégumen.t dorsal de structure mâle. 

Ces a.n.orrta,lies peu.ven,t résulter d’une ségrégation a.normale (inégale) des hét&rochromosomes entre les ceb- 
lules de l’embryon. 

Les ca.ractères seauels seconda,ires semblent etre déterminés chromosomiquement chez les tiques, quel que 
soit le sexe des gona.des. 

Mots-clés : Rhipiçepha.lus muhsamae - R. guilhoni - Amhlyomma variegatum - Gynandromorphes - Tiques 
- République centrafricaine - Sénégal. 

Summary 

THREE NEW GYNANDROMORPHS IN TICKS (ACARIDA, IXODIDA). Three cases of gynandromorphism are des- 
cribed in the folloc&g species : Rhipicephalus muhsamae from. Cen.tra.1 Af 
Amblyomma variegatum from Senega,l. 

rican Republic, R. guilhoni and 
The first is a, Perfect bilateral one, the second is a. female with the 

right quarter of its ba~ck of th.e mabe sex, a.nd the latter is a female c-rlith only a small pa,rt of the dorsa.! cu,ticle 
showing rnale structure. 

These anornnlies nmy resubt from a.n u.nequal (asymrn,etrica~l) distribu,tion of sex-linked chromosornes in the 
ern bryonic cells. Seconda.ry sexua,l clmrncters seem to be dependent upon the occu.ren.ce of heterochromosomes 
rather tlmn the sex of th,e genita,l tra.ct of the tick. 

Key words : Rh,ipicepha.lus mu,hsamae - R. guilhorii - Amblyomma variegatum - Gynandromorphs - 
Ticlrs - Central African Republic - Senegal. 
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1. Introduction 

Le gynandronlorphisrne, qui désigne la pré- 
sence simultanbe de caractères mâles et femelles 
chez un individu appartenant à une espèce dont 
les sexes sont normalement séparés, fait part.ie de 
la tératologie ou science des monstres. 

Chez les animaux à reproduct.ion bisexuée et 
sexes séparés, et selon la théorie CC syngamique )) 
(Aron, 1965 : 1214), le sexe est. gkktiquement 
déierminé au niveau cellulaire par 1111 nombre 
caract6ristique de chromosomes sexuels (hétéro- 
chrornosornes) ou bien par un nombre diploïde 
(femellrsj ou haploïde (mâles) d’autosornes : toutes 
les celluIrs contiennent donc normalement le même 
Pt50nli clironiosonlic.IIle. Dans des conditions anor- 

males, expérimentales ou naturelles, se produisant 
le plus souvent au cours du développement em- 
bryonnaire, les divisions cellulaires peuvent don- 
ner naissance à des cellules-filles de « sexe » diffé- 
rent de celui de l’oeuf, sexe qui sera ensuite con- 
servé et mis en évidence le cas échéant par les 
organes descendant de ces clones cellulaires. 

Selon les moments où interviennent ces ano- 
malies des divisions cellulaires embryonnaires, des 
zones plus ou moins importantes de l’animal peu- 
vent Gtre affectées. 

Nous pouvons des lors envisager l’intérét par- 
ticulier que présentent. ces individus gynandro- 
morphes en embryologie gkGrale d’une part et 
en biologie de la reproduct.ion (détermination du 
sexe) d’autre part. 

FIG. 1. - Rhip iceplmlus muhsamaa $, vue dorsale à gauche ; vue vent.raIe à droit.e. 
Dessins exbcut6s par Annie Barbier. Échelle : 2 mn 
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Les individus gynandromorphes sont extrême- 
ment rares chez les t.lyues et méritent d’être décrits. 
Depuis le travail de synthèse de Campana-Rouget 
(1959) où sont répertoriés une quarantaine de c.as 
connus, une quinzaine seulement de tiques gynan- 
dromorphes ont été décrites (Sundman, 1965 ; 
Gothe, 1967 ; Oliver e.t. Delfin, 1967 ; Loomis et 
Stone, 1970 ; Daube, 1974 ; Tsafrir et Rauchbach, 
1975 ; Rechav, 1977 ; Kumar et Nagar, 1978 et 
Homsher et Yunker, 1981). 

Nous décrivons ci-après trois nouveaux indivi- 
dus récoltés en Afrique intertropicale. 

2. Description de trois tiques gynandromorphes 

2.1. Rhipicephalus m~shsa~nnt! More1 et Vassiliadès, 
1964 (26-X-1981, récolté au traîneau et cou\-erture, 
Bozo, 5010 N-18030’ E, République centrafricaine). 

La figure 1 illustre les caractéristiques de ce 
spécimen. En vue dorsale, le capitulum possède 
une aire poreuse seulement à gauche et le conscu- 
tum n’est entièrement développé qu’à droite. Ven- 
tralement, on observe d’un côté des coxae de forme 
plus quadrangul.aire, une plaque stigmat.ique plus 
allongée, une plaque adanale, une plaque acces- 
soire et des festons postérieurs t,ypiques du sexe 
mâle ; de l’autre côté, des coxae plus triangulaires, 
une plaque stigmatique plus arrondie et des festons 
postérieurs plus profonds, caractéristiques du sexe 
femelle. 

L’orifice génital, enfoncé dans un sillon médian, 
ne semble être ni typiquement mâle ni typiquement 
femelle. Du &té droit. (m?tle), on peut distinguer 
ml demi opercule génital sclérifié. La dissection 
de. c.e spécimen nous a mont& que dans un atrium 
génital médian aboutissaient deux demi-appareils 
génitaux, femelle à gauche, mâle à droite. 

Le palpe (c mâle » est plus court que le palpe 
cc femelle ». 

Ce spécimen se présente donc comme un gynan- 
dromorpha 1)ipart.i latéral complet. Il pourrait Btre 
le résultat d’une anomalie survenue au cours de la 
premiPre division de l’oeuf. 

2.2. Rhipicephcdus guilhoni More1 et Vassiliadès, 
1962 (10-X11-1970, sur chèvre, forêt de Bandia, 
Thié;s, Sénégal). 

Chez ce spécimen (fig. 2), le quart arrière droit 
semble seul posséder des structures de type mâle : 
alloscutum sclérif%, ~JhcZUes adanale, accessoire et 
stigmatique ; le gonopore, le scutum et les aires 

a b 
FIG. 2. - Rhipicephalrcs grtilltoni $, a, vue dorsale ; b, vue 

ventrale. Échelle : 1 nun 

FIG. 3. - Amblyommu variegatum $, vue dorsale. Échelle : 
1 IIlIII 
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poreuses attestent, par contre le caractère femelle 
de la moitié antérieure et du quart postérieur 
gauche de la tique. Celle-ci serait une femelle dont 
la ségrégation des hétérochromosomes aurait été 
anormale d’un seul c0tf lors de la deuxième divi- 
sion de l’ouf, c’est-~-dire au st.ade « 4 hlastomères )). 

0.3. /i »I bl~ycrmntct w&gatzt.m (Fahricius, 1794) (26- 
V 1 T-1 969, sur bovin, abattoirs, Dakar, Sénégal). 

Chez cet.te tique de sexe femelle (fig. 31, la 
moitié droite de l’alloscutum possède l’aspect. du 
tégument « mâle >I avec des taches d’émail caracté- 
ristique. La partie vent.rale correspondante est par 
wntre enti&rement. femelle. 

11 est possible d’interpréter ce fait comme 
résult an1 d’une anomalie survenue beaucoup plus 
tardiwrnent durant I’cmbrq-ogenèse que dans les 
drus cas prbcbdrnts. 

3. Discussion et conclusion 

Chez les tiques, comme chez beaucoup d’Ar- 
thropodes, les cellules somatiques (s’opposant aux 
cellules de la lignée germinale) ne semblent pas 
poss&lrr l’ambivalence sexuelle qui a pu étre mise 
en évidence chez les Vertébrés ou d’autres Invcr- 
tf!brls (Johnson et. Ot,t.o, 1951 ; Charniaux-Cotton, 
1975). Les caractéres sexuels secondaires ne sem- 
blent donc pas subir l’influence des gonades. 

Des Pt.udes chromosomiques ont été faites chez 
la plupart. des genres de tiques (l) : Argas (Oliver, 
E%S ; Hnmsher et Oliver, 1973), Ornithodoros (Oli- 
ver, 3.966), IJXMIIP.~ (Kahn, l!XX), Dermctcentor (Oli- 
ver, 1972 a ; Oliver et Osburn, 1972), Aporzornma 
(Oliver et. Brcrnner, 1968), Boophilus (Newton, 
1!169), l~~ytlotvttrtn (Olivrr, 1972b), AmOIyommrç (Oli- 
ver, lYb5), Rhipicephalus (Dutt, 1954 ; Oliver et nl., 
1!172j et. Hnemtrphysalis (Oliver et ab., 1973, 1974). 

Malgré une variahilité importante des caryot.ypes 
selon les esp&ces (Oliver, 1964), la détermination 
du sexe chez ces Acnriens peut se ramener à deux 
modes de base, l’un faisant intervenir un seul type 
d’hétérochromosome (X) dont le nombre n’est pas 
le merne chez le rnàle et chez la femelle, l’autre 
faisant intervenir l’hétérochromosome X chez la 
femelle et un hétérochromosome différent (Y) chez 
le mâle. Ces deux rnodes correspondent respective- 
ment au « type Protenor 1) et au « type drosophile 11 
rencontrés chez les Insectes (Joly, 1977 : 593). 

Chez une tique gynandromorphe hipartie, 
Homsher et. Yunkw (19Sl) ont. pu constater que 
les gonades mâles et femelles étaient de structure 
normale et contenaient des cellules en division méïo- 
tique. Ils ont vérifié que la partie mâle possédait 
une formule chromosomique avec un seul hétéro- 
chromosome (X) tandis que la partie femelle en 
possédait deux (XX). 

Les tiques gynandromorphes connues mout.rent 
des degrés variables d’anomalie. Dans tous les cas 
et comme les auteurs l’ont. supposé, l’aspect mâle 
ou femelle des structures semble indépendant du 
sexe des gonades. Les caractères sexuels secon- 
daires semhlent dûs à I’expression du génotype de 
chaque cellule constituant les organes et l’hypo- 
thèse d’une action endocrine (démont,rte chez des 
Crustacés par ex.) ne semble pas devoir être retenue 
chez les tiques. 

Nous remercions Mademoiselle Annie Barbier d’avoir 
bien voulu réaliser les escel1ent.s dessins sui illustrent l’un 
des spkcimens décrit.s (fig. ‘1). Nous So&mmes reconnais- 
sants à M. A. Rickenbach pour les critiques apportbes à 
not.re manuscrit. 
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ANNEXE 

Prbparatinn des caryotvpes de Tiques [d’après Oliver et Osburn, 1972 ; Oliver et al., 1974 ; Homsherg et. Tunker, 1981). 
Les cellules donnant les meilleurs résultats sont les cellules germinales et embryonuaires. 

1 - RÉALISATION DE PRÉPARATIOXS TEMPORAIRES 

(a) Si l’animal peut. être t.tudié rapidement., l’anesthésier et passer à l’étape (d) ; 
(b) immerger l’animal entier pendant 24 h dans le mélange 3/1 : éthanol absolu/acide acHtique glacial ; 
(c) transférer dans de l’bt.hanol à 70 yo ; 
(d) dissequer dans le liquide de Shen : 9 g NaCI, 0,42 g KCI, 0,25 ,, w Ca&, 1 000 g H,O. Oliver et P,rinton (2972) ont décrit une 
méthode pratique de dissection des tiques ; 
(e) écraser les organes ou morceaux d’organes ent,re lame et lamelle (technique du « squash )a) dans une goutt.e d’orcéine acé- 
tique ou lact,o-acét.ique à 2 yo ; 
(f) examiner au microscope à contraste de phase ou interférentiel. 

‘. <, 
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” - ,3ÉAI.ISATIClN DE PR~PARATICINS PERMANENTES 

(a-c) Procéder comme en 1 (*) ; 
(d) disséquer dans une solution de NaCI à 0,7 y; ; 
(ej déposer chaque organe ou part.ie d’organe dans une goutt.e d’acide acetique à 45 o/o, sur une lame albuminée ; reaouvrir 
d’un morceau de cellophane ( 2 >r 2 cm) puis de papier buvard; 
(f) Ecraser, retirer le papier buvard puis immerger la lame dans de l’acide acétique à 45 o/o ; le cellophane se décolle alors ; 
(g) immerger la lame dans de I’orcSine acétique a 2 od, pendant 45 mn, déshydrater, bclaircir et monter sous lamelle. 

(*) Oliver et Rremmer (1968) ont. propose la technique suivant,e pour les préparations permanentes : (a-c) comme en 1) ; 
(f) immerger la lame dans un melange à parties égales de xyléne, d’éthanol absolu et d’acide acetique glacial ; la lamelle se décolle 
de la lame ; (g) immerger la lamelle et. la lame dans le mélange Irylène/éthanol absolu (l/l) pendant 5-10 mn ; (h) passer au xylène 
pur pendant %10 mn puis monter au baume la lamelle sur une lame neuve et la lame. avec une lamelle neuve. 
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